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» Enfin, il ne faut pas oublier qu'ä la suite de leurs defaites
successives, les Turcs ont perdu confiance en eux-memes; un grand
nombre d'officiers et de soldats n'ont meme plus foi dans l'avenir de

Tempire ottoman. Le fanatisme sur lequel on a echafaude tant de
legendes est inconnu ä la masse de la population. Dans toutes les
classes de Tlslam, l'observateur constate Tabattement et le decoura-
gement. Chacun est persuade que tous les sacrifices en vue du
maintien de la domination turque sont vains, et que les effusions de

sang pour une cause abandonnee d'Allah sont inutiles.
» Les ulemas ont beau pröcher que le croyant qui meurt dans la

lutte contre les infideles est recu au paradis de Mahomet par de ra-
vissantes houris, le paysan ou le bourgeois turc est comme notre
lanclwehrien : il aime sa femme et ses enfants sur cette terre et il les
prefere ä toutes les houris du paradis. »

Nous devons ajouter ä ce tableau peu avantageux pour les officiers
göneraux turcs qu'un projet de reorganisation de Tarmee turque a

öte arrete definitivement par le conseil cles ministres et a recu la
sanetion du sultan. Le tirage au sort est aboli. Le service militaire
est obligatoire pour tous les musulmans de 20 ä 40 ans, sauf pour
ceux habitant la ville de Constantinople, qui ont toujours ötö exemptös

du service militaire et cpii continuent ä jouir du benefice de cette
exemption.

BIBLIOGRAPHIE
Quelques mots de reponse ä la brochure intitulee : « les Experiences de

Bucharest, » par 1p commandant Mougin, ancien chef du service des

cuirassements. Paris, Masson, juin 188(5, 45 pages in-8.
Replique ä la brochure du commandant Mougin, par Julius von Schütz,

ingenieur. Potsdam, ortobre 1886, 32 pages in-8.
La tourelle de St-Chamond et la coupole Gruson aux experiences de

Bucharest, par E. Bosch, capitaine d'artillerie. Paris, Berger-Levrault, 1886.
8G pages in-8, avec planches.

L'artillerie Krupp et l'artillerie de Bange, par le lieutenant-colonel Henne-

bert, ancien professeur aux Ecoles de St-Cyr, des Mines et des Ponts et
Chanssees. Paris, Masson, '1886. 48 pages in-8.

Occupons-nous d'abord des cleux premieres brochures.
Au mois de mai dernier M. von Schütz publia dans les Neue

militärische Blätter, puis en un ouvrage ä part, un röcit des experiences
de Bucharest, sorte d'apologie de la coupole allemande, renfermant
certaines inexactitucles. C'est celles-ci que M. Mougin s'est charge
de corriger. Dans sa brochure il combat et refüte une ä une les
conclusions de M. von Schütz et arrive aux conclusions ci-apres :

« 1° Au point de vue de l'economie, les coupoles cuirassees
doivent etre ä deux canons, ce que la pratique universelle a dejä admis ;

40
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» 2° Tous les mouvements que ces appareils peuvent prendre
doivent etre limites et determines, condition fondamentale ä laquelle
une bonne machine cloit satisfaire, qu'elle soit civile ou militaire :
el qui, dans le cas particulier des tourelles, est indispensable pour
que ces machines puissent faire du tir indirect, le seid efficace et
le seul avec lequel on soit en etat, aujourd'hui, d'assurer la defense
des places ;

» 3° II est nöcessaire que les mecanismes intörieurs soient
independants du cuirassement et ne puissent etre interesses dans les
deformations epie subit inevitablement la partie de l'ouvrage directement

exposee au choc des projectiles;
» 4° La coupole Schumann, ne satisfaisant ä aucune de ces conditions,

est une mauvaise machine qui, meme executee avec soin, sera
toujours impropre au tir indirect et ne pourra faire un tir direct
admissible, que röduite ä un seul canon ;

» 5° La coupole francaise est une bonne machine qui,
perfectionnee comme. on Ta vu dans les pages precedentes, remplit toutes
les conditions qu'on est en droit d'exiger d'un engin de cette nature.»

Ces conclusions ont, sans doute, ete celles de la commission
officielle de Bucharest, puisque cette commission a rejete ä l'unanimite
la tourelle Schumann et qu'ä la majorite de six voix contre trois, eile
a accepte, meine sans amelioration, la coupole francaise.

Les principales objeetions faites ä la tourelle francaise etaient
relatives ä sa forme exterieure qui, comme on sait, ötait cylindrique, et
ä son diametre qu'on trouvait trop petit. M. Mougin donne dans sa
brochure la description d'un nouveau modele dans lequel le
cuirassement mobile affecte la forme d'une calotte spherique et dont le
diametre a ötö augmente de 1 m. 20. II declare d'ailleurs avoir
toujours considere la question de la forme exterieure comme secondaire.

Jusqu'ici tout est fort bien. Mais M. von Schütz ne s'est pas tenu
pour battu ; il est revenu ä la cliarge avec une nouvelle brochure
dans laquelle il contre-refute, si nous pouvons nous exprimer ainsi,
bon nombre des arguments du commandant Mougin et arrive ä des
conclusions diametralement opposöes ä celles de son adversaire.
Qu'on nous permette de les reproduire ici:

« La coupole Grüson avait des döfauts, mais celle de St-Chamond
etait une faute et cela parce qu'elle ötait construite comme maclüne
et non comme engin de guerre; dans le nouveau projet francais, ce
defaut n'est pas öcarte, mais maintenu integralement malgre la forme
exterieure plus favorable empruntee ä la coupole Grüson. »

Sans nous attarder ä discuter les prineipes des deux systömes
et leur forme exterieure, nous ferons observer que nous ne
comprenons pas pourquoi la tourelle francaise, qui a mieux tire et mieux
resiste au feu que sa rivale, ne serait pas un engin de guerre?

Serait-ce parce qu'elle ne vient pas d'Allemagne?
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Des contraclictions constantes entre les deux ecrits resulte une
Situation assez embarrassante pour le lecteur. Ainsi, ä propos du tir
du 22 döcembre, MM. Mougin et von Schütz, qui garantissent tous
deux Texactitude de leurs notes, donnent cles resultats sensiblement
differents. Meme fait se reproduit plusieurs fois.

Aussi, si Ton veut se donner une idee bien nette des experiences,
ne faut-il pas consulter uniquement ces deux brochures, quels que
soient d'ailleurs leurs mörites respectifs, mais encore celle du
capitaine Bosch1, exempte de toute polömique et empreinte d'une
grande impartialite.

M. Bosch debute par quelques pages sur la necessite des abris
metalliques et sur les conditions auxcpielles cloit satisfaire une
coupole. Nous transcrivons ce dernier passage :

« Les conditions auxquelles cloit satisfaire une tourelle sont multiples.

La premiere est celle d'une resistance süffisante au tir ennemi
et ä son propre tir ; viennent ensuite les conditions de protection
donnöe au personnel et au materiel. Ce sont lä les proprietes defensives

et passives de l'ouvrage. Mais un en'gin de cette nature doit
posseder encore d'aiitres qualites, d'un caractere offensif et actif, qui
lui donnent sa valeur comme instrument de combat, et qui sont des
lors encore plus importantes que les premieres. A ce point de vue,
la tourelle doit permettre un tir rapide et precis, un service
intörieur facile.; ses mecanismes de rotation et. de pointage seront assez
sensibles pour que Ton puisse elfectuer les plus petites corrections
de tir; ils doivent d'ailleurs etre absolument ä l'abri, non seulement
du feu ennemi, mais meme de toute detörioration accidentelle; le
personnel ne doit pas etre incommode par le tir, en d'autres termes,
il faut que la tourelle soit habitable ; eile doit encore etre disposee
de teile sorte que les pieces ne soient genees en rien par le choc des
projectiles sur la cuirasse et qu'elles puissent continuer leur tir sans
entrave jusqu'au dernier moment de la lutte et jusqu'ä la ruine totale
de. l'ouvrage. »

Apres cela vient la description minutieuse cles cleux coupoles et le
röcit detaille des experiences ; comme nous en avons dejä donne un
resume clans notre numero d'avril, nous y renvoyons nos lecteurs.
Cependant, pour complöter les indications que nous y donnons, nous
croyons utile de reproduire ici la derniere page de M. Bosch, qui
nous parait rösumer la question d'une maniere tres complete :

« Les experiences de Cotroceni nous montrent les inconvenients
graves de la construetion Schumann, qui relie intimement les bouches

ä feu ä la cuirasse, transforme la force vive du reeul en une
serie d'oscillations de tout le Systeme, fait generalement usage du
pointage direct, et n'emploie aucun mecanisme facilitant la manceu-

' Extrait de la Remie d'artillerie, de juillet et aoüt"
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vre. La forme seule de la coupole soumise aux essais parait favorable,

et encore faudrait-il que les voussoirs fussent assemblös sans
vis ni boulons, ele facon que les projections constatees clurant Jes

experiences fussent övitees. On cloit aussi prendre en consideration
que le fer, que Ton est oblige de forger pour lui donner sa double
courbure, est sujet ä perdre, clans cette Operation, certaines de ces
qualites.

Les expöriences font ressortir, d'autre part, les avantages serieux
que presentent les prineipes ele construetion de la tourelle de Saint-
Chamond : independance des canons et du blindage mobile absolument

soustrait, de cette facon, ä l'influence du reeul; usage du pointage

indirect; emploi de mecanismes hydrauliques facilitant et acce-
lerant l'execution cles details du service. Gräce ä cette Organisation,
la tourelle a rempli d'une facon satisfaisante, ä Bucharest, le plus
grand nombre cles conditions que Ton est en droit d'exiger d'un bon
cuirassement tournant. On pourrait Tameliorer encore, en augmentant

son diametre et peut-etre en modifiant sa forme.' n

Ajoutons que la garnison de guerre de la tourelle francaise est de
29 hommes : cependant on n'a jamais employe plus de 20 hommes
pendant les experiences ; ce chiffre pourrait möme etre reduit ä 17.
La coupole Grüson ne necessite, d'apres les indications des cons-
trueteurs, que 14 hommes, mais aucun relai n'ötant compris, ce
nombre devrait probablement etre augmente pour un tir prolongö.

II nous reste ä examiner un quatrieme ouvrage, celui du lieut.-
colonel Hennebert, qui n'est certes pas le moins interessant.

Deux mots d'abord sur les circonstances qui ont provoque sa
publication.

On se souvient qu'il y a deux ans environ le gouvernement serbe
mit au concours la fourniture d'un nouveau materiel cTartillerie, et

que la commission d'experiences, unanime, adopta le canon de

Bange de preference au canon Krupp.
Le fabricant allemand, mecontent de sa defaite, a soutenu par Ja

voie des journaux que son matöriel ötait de beaucoup superieur ä

celui de l'usine Cail, qui ne lui aurait öte prefere que gräce k des
facilitös de paiement.

Ce sont ces affirmations que M. Heimebert est venu reduire ä

neant. Apres avoir prouve par des faits la superiorite du canon de

Bange, et montre la maniere peu loyale clont l'usine Krupp fait
coneurrence aux maisons rivales, il est amene ineidemment, ä propos
du canon de siege francais de 155, ä parier cles experiences de
Bucharest. II decrit successivement les differents modeles de tourelle
Mougin, particulierement en ce etui concerne le dispositif de mise en

1 C'est ce qui a ete realise dans lo nouveau modele, dont nous avons dit
deux mots plus haut.
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batterie et le pointage, et constate que les canons de 155 employes
ä Bucharest ont toujours bien fonctionne, meme apres un tir
prolongö.

M. Hennebert fait ensuite ä grands traits l'historique des canons
Krupp et constate que de tout temps ils ont ötö sujets ä eclater.
Pour ne citer qu'un exemple, notons que sur 70 pieces en batterie
contre le front sud-ouest de Paris lors du siege, 36 ont ötö mises
hors de service en 15 jours du seul fait de leur tir.

En ötudiant les procedes metallurgiques de l'usine Krupp et le

Systeme de fermeture de ses canons, M. Hennebert arrive ä
conclure epie c'est ä celui-ci qu'on cloit attribuer la frequence cles
accidents. Ge cpii contribue ä donner du poids ä cette opinion, c'est que
l'Angleterre, les Etats-Unis, les Etats scandinaves ont, apres ötude,
condamnö le Systeme Krupp.

Voici en quels termes M. Hennebert termine son ouvrage :

« Si Ton etablissait par ordre de merite un tableau cles materiels
cTartillerie cles puissances europeennes, le materiel Krupp ne serait
certainement point place en töte de liste Les officiers allemands
ne font eux-memes aucune difficulte ele reconnaitre que le materiel
cTartillerie actuellement en service constitue la partie faible de leur
puissante Organisation militaire. n

Bullard Repeating arms Co. Springfield, Mass. Matches Ist and 2d.

Ceci est le titre d'un curieux et magnifique prospectus illustre que
nous recevons de Springfield pour cleux concours de tir offerts par
la grande compagnie cles armes ä repetition Bullard et Ce ä toutes les
societes militaires et civiles de tir cles Etats-Unis et du Canada. Le
reglement, en 24 articles, est fort appötissant. Les premiers prix
consistent en carabines Bullard, soit ä repetition, soit ä chargement
simple. Le premier concours aura lieu les 10-15 janvier 1887, le
deuxieme les 1-5 fevrier 1887. Avis aux amateurs de belies armes ä

bon marche!

Precis des campagnes de Gustave-Adolphe en Allemagne (1630-1632) —
Bruxelles, Muquardt, in-8, 300 pages. Prix : 4 francs.

Les deux Precis dejä parus de la Bibliotheque internationale
d'histoire militaire ont obtenu un grand et legitime succes. Nul
doute que le troisieme que nous annoncons ci-dessus ne soit egalement

bien accueilli.
Le röcit des campagnes de 1630 ä 1632 est precede d'une esquisse

des premieres guerres de Gustave-Adolphe et du commencement de
la guerre de Trente ans. Ge resume, bien que forcement court, est
tres complet. Les evenements politiques et militaires y sont retraces
ä grands traits et avec autant de clarte que d'exactitude.



622 REVUE MILITAIRE SUISSE

Une remarquable ötude sur l'organisation des armees belligörantes
ä Tepoque de 1630 termine la premiere partie.

De cet expose ressort clairement la superiorite de Tarmee
suedoise sur son antagoniste, sinon en nombre au moins sous le
rapport de Tarmement, de la tactique et de la diseipline, ce qui est
l'essentiel pour nous.

Nous ne pouvons suivre Tauteur clans les dötails qu'il donne sur
les trois dernieres campagnes de Gustave-Adolphe. Nous nous bor-
nerons ä relever son opinion sur la marche du roi de Suede en
Baviere apres la bataille de Breitenfeld. Selon lui cette marche, que
beaucoup d'öcrivains, surtout des contemporains de la guerre ele

Trente ans, ont jugee une faute capitale, est pleinement justifiöe par
les circonstances. En effet n'etait-il pas plus naturel de la part de
Gustave de poursuivre Tilly ä outrance que de le laisser sur son
flanc, oü il aurait pu se reformer ä son aise et venir ensuite, en
s'emparant de la Saxe, couper les Suödois de leur base D'ailleurs
le vrai centre de puissance ele Tennemi ötait Munich plutöt que
Vienne.

Le röcit net et bien ordonne cles evenements fait ressortir clairement

le genie, non seulement de Gustave-Adolphe, mais aussi des
cleux generalissimes catholiques qui en montrerent beaucoup, surtout

Tilly, clans ses campagnes de Boheme et de Danemark. II y
avait lä des adversaires dignes les uns cles autres et Tart y a tont
profit.

En resume, on ne peut que feliciter Tauteur d'avoir attire l'attention

sur ces campagnes du roi de Suede, trop peu etudiees, bien que
fertiles en enseignements.

L'ouvrage devait etre precede d'un abrege cles campagnes d'A-
lexandre, d'Annibal et de Cesar; mais cet abrege a öte remplace par
un index bibliographique de l'histoire militaire des temps modernes.
Ce catalogue, d'environ 80 pages, est fort judicieusement fait et
capable de rendre de bons services.

Un quatrieme volume, la Campagne de 1815, doit sortir de presse
prochainement. Ce ne sera sans doute pas le moins attrayant.

Emploi des mitrailleuses et canons ä tir rapide dans les armees de terre
et dans la marine, par Gustaf Boos. — Une brochure gr.in-4° de 54 pages.
St-Petersbourg. 1886. — Prix: 2 fr. 50.

Voici une belle brocluire de fond et ele forme cpü vient de paraitre
ä St-Petersbourg. Son but est d'eclaircir une question qui offre un
haut interet d'actualitö, celle de l'emploi de Tartillerie ä tir rapide
dans les guerres continentales comme dans les guerres navales.

L'auteur nous initie dans une courte preface au motif qui Ta

engage ä ecrire sa brochure : le desir de partager avec les personnes
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qui s'interessent ä l'etat actuel de Tartillerie ä tir rapide les impressions

et donnöes qu'il a recueillies pendant les quelques annees
qu'il a consacrees ä l'ötude pratique de cette question toute speciale,
mais tres generale dans ses consöquences.

L'ouvrage commence par les mitrailleuses. Apres avoir explique
en quelques mots les causes ayant provoque contre cette espece
d'arme la defiance qui s'est emparee un moment de la majorite du
public, il fait naitre consequemment par voie demonstrative dans

l'esprit du lecteur la conviction que, dans l'etat actuel de la science

technique, on peut arriver sans ditficulte ä supprimer lesdites causes,
comme on Ta dejä fait d'ailleurs ä l'ögard de plusieurs types de
mitrailleuses. En ce qui concerne l'importance de celles-ci coinme
armes ele combat, Tauteur relegue son opinion personnelle au second

plan, preferant s'appuyer sur celle d'autoritös mililaires.
II passe ensuite aux canons ä tir rapide et s'applique d'abord ä les

caracteriser, apres quoi il insiste sur la qualite supörieure de ce

nouveau genre d'artillerie et definit Ie röle qu'il est appelö ä jouer ä

l'avenir clans les differents cas que peut offrir la guerre.
Dans im chapitre consacre ä l'emploi des mitrailleuses et canons

ä tir rapide pour la flotte, M. Roos se borne ä fournir, au moyen de

chiffres, quelques donnees comparatives de nature ä editier le lecteur
sur les qualites cles differents types de ces armes, sans s'ötendre
sur la question de leur importance dans les combats, vu qu'il considere

ce sujet comme dejä suffisamment etudie par les specialistes.
Trois planches de dessins representant les divers types de mitrailleuses

et canons ä tir rapide, completent cette interessante publication.

Souvenir.'; du Rassemblement clcs troupes federales dans le Pays-cle-Vaud.
Septembre 1886. Dessine d'apres nature par Henri Hebert. — Geneve
1886. J. Lanz, editeur. Un album de 18 dessins et une carte geographique.
Prix : 3 fr. 50.

Un peintre genevois de talent, M. H. Hebert, professeur aux ecoles

d'art, vient de publier, au sujet du dernier rassemblement de troupes

dans le canton de Vaud, im album illustre qui est certainement
la meilleure ä tous ögards cles procluctions de ce genre qu'ont fait
eclore jusqu'ici les manceuvres de la Iro et de la IIe division. Cet

album, grand formal oblong, se compose de 20 planches de dessins
executes d'apres nature par M. Hebertet lithographiees parM. Lanz.
Le frontispice contient les portraits des trois colonels divisionnaires,
Ceresole (Iro division), Lecomte (IIe division) et Wieland (directeur
des manceuvres), et au-dessous im joli croquis figurant les juges de

camp dans l'exercice de leur mission.
Les officiers et soldats vaudois, valaisans, genevois, fribourgeois,

bernois, retrouveront dans ces planches le regiment d'artillerie n°l,
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devant Vuarrens, les tirailleurs du bataillon n° 10 ä la ferme des
Grands Champs, les cuisines de ce batalilon ä Assens, son installa-
tion ä Romanel, le service divin du bataillon n° 13 ä Fötigny ; nous

pouvons encore signaler le passage de la Iro division au Martinet de

Bercher, et la halte ä Ogens pendant la grande marche sur
Combremont, ainsi que des scenes animees d'etapes et de cantonnements,

des croquis de villages et des paysages bien reussis, les

combats de Sassel, de Montagny et de Cugy.
L'album se termine par une carte du terrain des manceuvres.

Circnlaires et pieces officielles.

Par arrete du Conseil federal du 12 novembre, les officiers et les
secretaires d'ötat-major clont les noms suivent ont ötö soit liberes du
service militaire, soit transförös dans la landwehr, ä partir du
31 döcembre courant :

LIRERATION DU SERVICE

Infanterie. Colonel Henri Landis, ä Richterswyl; lieutenants-colonels

Jean Schuler, ä Glaris ; Jean Rohrer, ä Buchs; Paul Vuille, ä

la Chaux-de-Fonds; Arnold de Graffenried, ä Berne; major Kurt
Demme, ä Berne.

Cavalerie. Lieutenant-colonel Georges Leumann, ä Bürglen.
Artillerie. Colonel Emile Huber, ä Zurich; lieutenants-colonels

Christophe Socin, ä Bäle; Albert Lohner, ä Thoune; major Alfred
Höfliger, ä Rapperswyl; capitaines Frederic Rohrbach, ä Herne ; Jb

Rämann, ä Meilen; Paul Chappuis, ä Lausanne; premier lieutenant
Charles Gasquet, ä Bäle ; lieutenants Ulysse Dubois, ä la Chaux-de-
Fonds ; Henri Thalmann, ä Windlach.

Genie. Lieutenants-colonels Guillaume Schmidlin, ä Bäle ; Arnold
Bachofen, ä Bäle; major Samuel Rochat, ä Lausanne; capitaines
Fulg. Bonzanigo, ä Bellinzone; Theodore Keller, ä Hottingen ;

premiers lieutenants Adolphe Schäfer, ä Aarau; Emile Blattmann, ä

Wädensweil; Hermann Muller, ä Zurich ; Louis Daeniker, ä Zurich ;

lieutenant Louis de Wattenwyl, ä Berne.
Troupes sanitaires. A. Medecins. Major Joseph Russli, ä Lucerne ;

capitaines Antoine Steiner, ä Wollerau ; Victor Anderledy, ä Monthey

; Max Neukomm, ä Ramsen ; Xavier Fässler, ä Arth; Theodore
Rippmann, ä Sissach ; Otto Gamper, ä Ottenbach : Henri Schaufel-
buel, ä Wynigen ; Henri Rauer, ä Reichenau ; Äug.-Louis Lade, ä

Martigny-Ville ; Auguste Mandrin, ä Aigle; Richard Bleuler, ä

Neumunster ; Hans Vontobel, ä Hcengg; Fridolin Vogel, ä Leuggern;
Auguste Reymond, ä Yverdon ; Leopold Imfeid, ä Alpnach ; F.-Louis
Prevost, ä Geneve; Henri Soutter, ä Morges ; Jb Wyrsch, ä Buochs;
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